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Les établissements touristiques bretons ont comptabilisé près de 22 millions de nuitées au cours
de la saison d’été 2022. La fréquentation est en hausse de 7,2 % par rapport à la situation avant la
crise sanitaire ; il s’agit de la plus forte évolution parmi les régions de France métropolitaine. Ces
résultats sont portés par la forte fréquentation dans les campings, très recherchés notamment par
la clientèle résidant en France. La clientèle étrangère tend à revenir, mais les touristes britanniques
sont moins présents tandis que les touristes allemands le sont davantage. Parmi les types
d’établissements, seuls les hôtels peinent à retrouver les chiffres de fréquentation de 2019. Dans
les campings, les nuitées rattrapent puis dépassent cette année les niveaux de fréquentation
d’avant-crise. Les autres hébergements collectifs de tourisme tournent la page, cette saison, du
déficit de nuitées connu depuis deux ans.

Source : Insee, enquêtes de fréquentation touristique, résultats provisoires pour 2022.

► 1. Nuitées totales de la saison 2022 et évolution entre 2019
et 2022 par région

Saison touristique d’été : la Bretagne,
une destination très prisée en 2022
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En Bretagne, une fréquentation touristique en forte
hausse...
D’avril à septembre 2022, la fréquentation des établissements
touristiques atteint 21,9 millions de nuitées en Bretagne, tous
types d’établissements confondus, et dépasse son niveau d’avant
la crise et les mesures sanitaires. Cette hausse (+ 7,2 %) est la
plus importante des régions de France métropolitaine, devant la
Normandie (+ 6,4 %) puis l’Auvergne-Rhône-Alpes (+ 5,1 %) et les
Pays de la Loire (4,8 %) ► figure 1.
La fréquentation touristique a augmenté dans chacun des
départements de la région entre 2019 et 2022, de + 5,0 % en Ille-
et-Vilaine à + 8,8 % dans les Côtes-d’Armor ► figure 2. Dans
chaque département, c’est de la fréquentation des campings que
provient l’essentiel de cette augmentation, notamment dans le
Morbihan (+ 569 000 nuitées) et le Finistère (+ 460 000).

Les nuitées de la saison 2022 retrouvent l’évolution mensuelle de
2019, à un niveau légèrement supérieur. La fréquentation atteint
son volume maximal en août avec 6,9 millions de nuitées, et
retombe à 2,5 millions de nuitées en septembre. Ce dernier mois
clôt la saison avec un niveau de fréquentation supérieur de
16,2 % à celui de 2019, écart qui tend à confirmer le retour des
niveaux de fréquentation connus précédemment.

... portée par la clientèle résidant en France
En Bretagne, comme dans le reste du pays, c’est la clientèle
résidente qui alimente les bons résultats des établissements
touristiques. Au cours de la saison d’été 2022, cette clientèle
compte à son actif 1,5 million de nuitées de plus qu’en 2019 dans
la région (soit + 9,4 %). Cette évolution est nettement plus
importante qu’au niveau national (+ 5,3 %) et elle place la
Bretagne en quatrième position des régions métropolitaines.
Parallèlement, les nuitées de la clientèle non-résidente restent
inférieures à leur niveau de 2019 (– 1,2 %), mais dans une
moindre mesure par rapport au recul observé en France (– 4,2 %).
La part des non-résidents dans les nuitées totales est cependant
plus faible en Bretagne (18,0 %) que dans d’autres régions (29,1 %
au niveau national). Dans les hôtels et campings, la clientèle
britannique affiche un retrait marqué en 2022 par rapport à 2019
(– 145 000 nuitées) ; le Royaume-Uni devient ainsi le deuxième
pays de provenance des touristes non-résidents, après
l’Allemagne. Les clientèles néerlandaise et espagnole marquent
aussi un repli (– 27 000 nuitées dans les deux cas). Au contraire,
les touristes venant d’Allemagne (+ 157 000 nuitées), de Suisse
(+ 56 000), de Belgique et d’Italie (+ 11 000 dans chaque cas) sont
nettement plus présents.

Les hôtels retrouvent quasiment le nombre de nuitées
d’avant-crise
En 2022, les établissements hôteliers de la région enregistrent 5,2
millions de nuitées pendant les mois d’avril à septembre, 21 000
de moins que sur la même période en 2019. Deux ans après le
choc dû à la crise sanitaire et aux mesures de restrictions
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successives mises en place, la fréquentation tend néanmoins à
retrouver les niveaux qu’elle avait précédemment. La situation
diffère cependant selon les départements (de – 4,7 % dans le
Finistère à + 4,4 % dans les Côtes-d’Armor par rapport à 2019). Au
niveau régional, le léger recul des nuitées hôtelières est dû à une
baisse de fréquentation des touristes non-résidents (– 4,2 %),
toutefois moins marquée qu’au niveau national (– 7,0 %).

Des campings bretons qui attirent les touristes français
Entre avril et septembre 2022, les campings bretons ont
enregistré 13,6 millions de nuitées, soit 1,5 million de nuitées de
plus qu’en 2019. Cette hausse de 12,1 % des nuitées en hôtellerie

►Définitions

La fréquentation en nuitées correspond au nombre total de nuits
passées par les clients dans un établissement touristique. Un
couple séjournant trois nuits dans un établissement compte pour
six nuitées, de même que six personnes ne séjournant qu’une nuit.

Les résidents sont les personnes, quelle que soit leur nationalité,
qui ont leur domicile principal en France. Les non-résidents sont
les personnes, quelle que soit leur nationalité, qui ont leur domicile
principal à l’étranger.

Les autres hébergements collectifs touristiques (AHCT) sont les
résidences hôtelières et de tourisme, les villages de vacances, les
maisons familiales et les auberges de jeunesse.

Source : Insee, données mensuelles sur les chiffres d’affaires déclarés par les unités
légales (cumuls annuels).

Évolution des chiffres d’affaires du secteur touristique

► Encadré - Évolution de l’impact de la crise sanitaire sur les
chiffres d’affaires
Les chiffres d’affaires des hôtels, campings et restaurants avaient commencé
en 2021 à se rapprocher des niveaux enregistrés avant la crise sanitaire. Cette
progression s’est poursuivie en 2022 ► figure. Pour les campings, l’année 2021
avait déjà permis de recouvrer le chiffre d’affaires de l’année 2019. En 2022, la
progression s’est poursuivie au même rythme soutenu. Les chiffres d’affaires
des hôtels et des restaurants, qui restaient un peu en retrait en 2021, ont
désormais dépassé le niveau d’avant-crise. Cependant, pour les restaurants, la
croissance régionale a été notablement moins forte que pour l’ensemble de la
France.

► 2. Nuitées de la saison d'été 2022 et évolution entre 2019 et 2022 par département et type d’hébergement

Source : Insee, enquêtes de fréquentation touristique, résultats provisoires pour 2022.

de plein air place la Bretagne à la 3e place parmi les régions
métropolitaines, derrière la Normandie (+ 16,5 %) et les Hauts-de-
France (12,9 %), et bien devant la progression moyenne en France
métropolitaine (+ 7,5 %). Cette évolution provient principalement
des caractéristiques de la clientèle des établissements
touristiques bretons : la part des nuitées des touristes résidents
est relativement plus importante en Bretagne qu’ailleurs (82,0 %
contre 70,9 % en France). Avec la remontée des séjours de la
clientèle résidente dans les campings, les établissements bretons
ont fait le plein en 2022 : le nombre de nuitées des touristes
résidents augmente dans la région (+ 15,1 %) à un rythme
supérieur à celui du niveau national (+ 9,4 %).
En parallèle, le retour de la fréquentation de la clientèle non-
résidente dans les campings de la région se fait au même rythme
qu’au niveau national (respectivement + 1,0 % et + 1,3 %). Cette
clientèle change toutefois dans sa composition. Les touristes
britanniques (652 000 nuitées) ou néerlandais (602 000 nuitées)
ne sont plus les premiers clients non-résidents ; ils sont à présent
devancés par les touristes allemands (792 000 nuitées). Les
touristes suisses ont également davantage séjourné dans la
région : + 30 000 nuitées, soit 25 % de nuitées en plus par rapport
à 2019.

Les autres hébergements collectifs de tourisme dépassent
leurs résultats de 2019
Les autres hébergements collectifs de tourisme totalisent en
Bretagne 3,1 millions de nuitées entre avril et septembre 2022,
soit 1,0 % de plus qu’en 2019. Cette progression est la troisième
de France métropolitaine, juste derrière celles d’Auvergne-Rhône-
Alpes (+ 2,8 %) et d’Île-de-France (+ 1,1 %), tandis que l’évolution
est négative au niveau national (– 1,7 %). Comme pour les hôtels
et les campings, ce bon résultat repose sur la demande des
touristes résidents, qui progresse dans la région de 2,4 % par
rapport à la saison 2019 (+ 0,5 % en France métropolitaine). Il
s’appuie aussi sur un déficit de nuitées des touristes non-
résidents un peu moins marqué qu’au niveau national (– 8,9 %
contre – 11,3 %). •
Laurent Auzet, Dominique Tacon (Insee)
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